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Juillet 2014 

 (par Lise Turbide)

 
Les trompettes et l’assaut de Jéricho 

 
 

Chers amis, chères amies,  

Chers partenaires,  

 

Gloire à Toi Seigneur pour le magnifique congrès que nous avons vécu les 19, 20 et 21 juin 

« Debout ! Resplendis ! » 

 

J’aurai l’occasion de vous en faire part mais, pour l’instant, je suis pressée par le temps .  Je 

dois préparer et faire imprimer la lettre de juillet sans oublier tout le travail « après 

congrès » que j’ai à faire.  

 

Une homélie d’Origène 
C’est pourquoi ce mois-ci, je désire partager avec vous une homélie d’Origène intitulée 

« Rahab et Jéricho, symboles de l’Église et du monde ». 

 

 

L’assaut de Jéricho et les trompettes 
On assiège Jéricho, et il faut la prendre d’assaut.  Quels vont être les moyens d’attaque ?  On 

ne tire pas l’épée, on ne dresse pas la machine de guerre, on ne brandit pas les javelots 

contre elle.  Seules sont utilisées les trompettes des prêtres, et elles font s’écrouler les murs 

de Jéricho. 

 

Jéricho, la figure du monde 
Dans l’Écriture, nous rencontrons souvent Jéricho comme la figure de ce monde.  Par 

exemple, lorsque l’Évangile nous dit  : Un homme descendait de Jérusalem à Jéricho et il 

tomba sur des bandits, cet homme est évidemment la figure d’Adam, chassé du paradis et 

exilé dans ce monde.  Quant aux aveugles de Jéricho, que Jésus vint trouver pour leur 

rendre la vue, ils représentaient les hommes de ce monde, accablés par la cécité de 

l’ignorance, et pour qui le Fils de Dieu est venu. 

 

La fin de notre monde 
Or, cette ville de Jéricho, c’est-à-dire notre monde, doit s’effondrer.  Car, depuis longtemps, 

les livres saints ont annoncé la fin du monde.   

 

Or, comment donc finira-t-il ?  De quelle manière ?  Par le son des trompettes, dit l’Écriture.  

De quelles trompettes ?  Demandons à saint Paul de nous dévoiler ce secret ; écoutez ses 

propres paroles : Elle sonnera, la trompette, et ceux qui sont morts dans le Christ 

ressusciteront, impérissables. 

 

Au son de la trompette 
Et encore : Sur l’ordre de Dieu, à la voix de l’archange, au son de la trompette, le Seigneur 

descendra du ciel.  C’est alors qu’au son de la trompette notre Seigneur Jésus (Josué) 

triomphera de Jéricho, et sa victoire sera si accablante que seule la courtisane avec toute sa 

maison sera sauvée.  Il viendra donc, Jésus, notre Seigneur, et il viendra au son des 

trompettes.  
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Rahab, la courtisane 

Que le Seigneur la sauve, elle seule qui accueillit ses éclaireurs, c’est-à-dire qui reçut ses 

Apôtres avec foi et soumission, et les installa dans le haut de sa maison ; qu’il joigne et 

unisse cette courtisane à la maison d’Israël.  Mais cessons de rappeler ses anciennes fautes 

et de lui en tenir rigueur.  Elle a été courtisane autrefois, maintenant elle a été unie au Christ 

comme une vierge chaste à son unique époux.  

 

Épouse chaste unie au Christ 
Écoutez comment l’Apôtre parle d’elle : Je vous ai fait rencontrer le seul Époux : vous êtes 

l’épouse chaste que j’ai unie au Christ .  Il en venait, celui-là même qui disait : Nous étions 

autrefois, nous aussi, insensés, incroyants, égarés, esclaves de toutes sortes de convoitises 

et de jouissances. 

 

La courtisane n’est plus « une courtisane » 

Faut-il de plus longs commentaires pour vous expliquer comment la courtisane n’est plus une 

courtisane ? Écoutez encore saint Paul : Vous avez été tout cela ; mais vous  avez été lavés, 

mais vous avez été sanctifiés au nom de Jésus Christ notre Seigneur et dans l’Esprit de notre 

Dieu. 

 

Le fil d’écarlate 
Pour qu’elle échappât, en effet, à la ruine de Jéricho, elle reçut des éclaireurs le signe très 

puissant du salut, le f il d’écarlate.  Car c’est par le sang du Christ que l’Église universelle est 

sauvée, en Jésus Christ notre Seigneur, à qui appartiennent la gloire et la puissance pour les 

siècles des siècles.  Amen.  

 

 

 

N’est-ce pas un texte rempli d’espérance pour vous et pour moi ? 

 

 

Un appel de Dieu 
Dans l’Ancien Testament, ce sont seuls les prêtres qui sonnaient des trompettes parce 

qu’elles signif iaient un appel de Dieu, la victoire de Dieu. 

 

Et Rahab? 
Qui est « votre Rahab » ?  Un époux, une épouse, un enfant, des proches, une difficulté, etc. 

?  Nous avons tous et toutes des « Rahab » dans notre vie.  

 

Les murs de Jéricho 
Essayez d’imaginer un peu comment les sentinelles et les habitants de Jéricho ont réagi en 

voyant les Israélites contourner la ville une fois par jour pendant six jours.  Et le septième 

jour les voir contourner la ville sept fois avant que les prêtres ne sonne nt de la trompe et 

que le peuple pousse un grand cri de guerre ! (Jo 6). 

 

Dans le Nouveau Testament, avez-vous  remarqué que souvent Jésus demande aux 

personnes de faire des gestes qui leur semblent difficiles à accomplir? 

 

L’homme à la  main sèche 
À l’homme à la main sèche, à la main paralysée, Jésus dit  : « Étends ta main … il l’étendit 

et elle fut remise en état, saine comme l’autre » (Mt 12, 9-13).  Cet homme aurait pu dire 
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à Jésus : j’en suis incapable, ma main est paralysée et je ne peux pas la bouger !  Non! Sur 

l’ordre de Jésus il étendit sa main et il fut guéri.  

 

L’aveugle-né 
Et que dire de l’aveugle-né? Après avoir enduit de boue les yeux de l’aveugle-né, Jésus lui dit 

« Va te laver à la piscine de Siloé … L’aveugle s’en alla donc, il se lava et revint en 

voyant clair. » (Jn 9,6-7). 

 

Lui aussi aurait pu dire à Jésus « ne vois-tu pas que je suis aveugle ? que je ne vois rien ?  

Comment puis-je me déplacer comme Tu me le demandes si je ne vois rien ?  Non! Il a tout 

simplement lui aussi obéi à l’ordre de Jésus et fut guéri.  

 

 
Notre trompette, notre Rahab et  notre fil d’écarlate 

Cette homélie d’Origène nous invite à entrer dans la louange (les trompettes) pour nos 

Rahab (soucis, difficultés, inquiétudes) et de les couvrir du Sang précieux de Jésus (le fil 

d’écarlate). 

 

Par ce texte, nous sommes invités à persévérer dans la louange aussi longtemps que 

nécessaire.  Ce n’est que le septième jour que les murs de Jéricho sont tombés.  À l’exemple 

des Israélites persévérons dans la louange et déchargeons-nous de nos murs de Jéricho sur 

le Seigneur. 

 

Un non-sens 

Jésus a demandé à l’homme à la main paralysée d’étendre la main; à l’aveugle-né d’aller se 

laver à la piscine de Siloé.  À nous le Seigneur demande d’entrer dans la louange au lieu de 

nous plaindre, au lieu de nous décourager, de regarder vers Lui au lieu de se centrer sur 

nous-mêmes. 

 

En attendant l’arrivée de notre septième jour, notre cœur sera dans la paix, notre cœur 

goûtera la joie intérieure qui n’est pas une joie éphémère mais une joie profonde et 

inexplicable.   

 

Une chose est certaine.  Nous n’avons rien à perdre ! 

 

 
 


